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GIVORD, Reine, est née  le 18 mai 1899 à Oullins. 
 

 
Son père, Louis François, était chef d'équipe à la Compagnie P.L.M.  Avec deux sœurs, Reine 
était la benjamine de la famille. Reine Givord se passionne dès sa plus jeune enfance pour les 
choses de l’air. A vingt ans, demeurant à Villeurbanne, elle obtient un poste de sténo-dactylo 
au sous-secrétariat d’ Etat à l’Aviation Civile à Bron. Ainsi, chaque jour, elle rencontre des 
pilotes qui l’encouragent à découvrir l’aviation.  Avec courage et  ténacité, elle apprend à 
voler. En 1920, c’est l’époque où s’organisent de grands meetings d’aviation. Jean Ors, 
inventeur de parachutes, recherche une personne pour démontrer leur efficacité. Jusqu’à ce 
jour, les essais d’une «toile» de 60 m2 n’ont été expérimentés que par des mannequins en son. 
Reine Givord veut démontrer au public de ces meetings la fiabilité du parachute car, à cette 
époque, une fois sur cinq, le parachute ne s’ouvre pas. Le parachute Ors est plié et fixé sous la 
carlingue de l’avion dans une enveloppe. C’est le poids du parachutiste, relié à son parachute 
par un câble, qui le libère et le fait s’ouvrir après quelques minutes de chute libre. Elle 
demande à Monsieur Ors de lui louer un parachute et c’est, le 14 avril 1920, sur le terrain du 
Bourget, qu’elle teste avec succès le parachute Ors, à partir d’un biplan Caudron piloté par 
Fronval. 
Pour un cachet de 500 francs (de l’époque), Reine Givord, casquée et habillée de cuir, 
participe chaque semaine à des exhibitions et à de très nombreux meetings: Nancy, Chaumont, 
Epinal,  Avignon, Nice, Luxembourg, inauguration de l’aérodrome de Marignane, le 20 
octobre 1922, etc... 
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C'est l'époque, en février 1921,  où naquit son fils, Georges Besson, dont le père, aviateur, 
trouva la mort, en septembre 1921,  dans un accident à Luchon. Georges rejoignit les Forces 
Navales Françaises Libres, en octobre 1940, et promu Officier de la Légion d'Honneur (il aura 
l'honneur de participer au port de la dépouille mortelle de Jean Moulin au Panthéon).  
Le 9 avril 1922, lors des grandes fêtes d’aviation de Bron, organisées au profit de la 
construction du Monument aux Morts 1914-1918, le saut en parachute de Reine Givord  est 
attendu par 25.000 personnes. C’est d’un appareil de la Compagnie Française d’Aviation, 
piloté par Charles Audenis, qu’elle saute d’une altitude de 800 mètres et se pose dans le jardin 
d’une villa entre Genas et Chassieu. En 1923, lors du meeting d'aviation d'Orange,  à bord 
d'un avion Caudron, vers 1500 mètres, elle se retrouve dans le vide, et ce n'est que vers 800 
mètres que le parachute s'est ouvert. Elle est retrouvée au sol évanouie, mais indemne ou 
presque... Dans les semaines qui suivent, les médecins qui l'examinent, constatent un 
déplacement du cœur. Un autre saut pouvait lui être fatal, sa carrière de parachutiste s'arrête. 
Dès lors, l'aviation ne fut plus pour elle que de pieux souvenirs. Elle retrouva ses fonctions de 
secrétaire dans les services de l'aviation civile, puis dans les Contributions Directes.  
En 1940, Reine Givord épousa Monsieur Verdot, et vint s'installer à Lyon.   
De 1944 à 1948, elle exploite un restaurant réputé à Saint Rambert en Bugey (Ain). Le 1er 
mars 1965, Reine Givord-Verdot se voit attribuer la Médaille de l'Aéronautique. Alors qu'elle 
réside, 89 rue Masséna dans le quartier des Brotteaux à Lyon, elle est la vedette de l'émission 
de télévision 'Les mercredis d'aujourd'hui Madame' sur Antenne 2, le 20 janvier 1981. En 
1992, à 93 ans, à Montrottier, elle prendra son baptême de l'air en hélicoptère avec ses amis 
les 'paras'. Reine Givord-Verdot reste très attachée à la région, on la trouve en vacances dans 
sa famille à Virieu le Grand dans l'Ain, à l'hôtel Bergeron à Pont de Chéruy dans l'Isère, où 
chez son neveu  Denis Nesme à Vilette d'Anthon. Reine Givord-Verdot décède, à l'âge de 96 
ans, dans une maison de retraite à Saint Rambert en Bugey, le samedi 7  mai 1994.  
Documentation fournies par Monsieur Denis Nesme. son neveu. 
 
Mademoiselle Jacquart est la première femme à avoir sauté en parachute à Lyon, le 14 mars 
1921, à l’occasion de la Foire de Lyon et en présence du Président de la République. Depuis 
un Potez de l’Aéro-Club du Rhône, piloté par Plantier, Mademoiselle Jacquard saute au-
dessus du stade municipal de Gerland. 
http://calm.sopixi.fr/files/femmesdansleciel-2.pdf 
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Documentation de Monsieur Denis NESME 
 
 
 


